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Selon l’Office fédéral de la statistique, 3% de la population, soit 220'000 personnes 
dépendaient de l’aide sociale en 2004. Ces chiffres sont embarrassants quand on sait 
qu’en Suisse, le nombre de millionnaires ne cesse d’augmenter.  
Ce constat est d’autant plus douloureux lorsque l’on découvre que 69'500 enfants de 0 à 
17 ans sont concernés, ainsi que 28'600 jeunes de 18 à 25 ans. Donc en Suisse, près de 
100'000 assistés sont des enfants ou des jeunes.    
D’autre part, cette statistique relève que le 63% des jeunes assistés n’ont pas de 
diplômes. Et selon Walter Schmid, président de la conférence suisse des institutions 
d’action sociale, c’est justement l’entrée sur le marché du travail qui doit réussir si l’on 
veut éviter un problème pour l’aide sociale pendant 40 ans. 
Par ailleurs, cette statistique révèle également que les familles monoparentales sont 
fortement touchées, puisqu’elles représentent plus du cinquième des cas. De même que 
plus une famille est nombreuse, plus le risque de paupérisation des enfants augmente. 
Cette statistique démontre également que les assistés résident principalement dans les 
cantons comptant de grand centre urbains et que les personnes de nationalités étrangères 
sont nettement surreprésentées dans l’aide sociale. Toujours selon cette étude, 2% de la 
population jurassienne est au bénéfice de l’aide sociale.  
 
Afin de lutter contre cette précarisation, le groupe parlementaire socialiste demande au 
Gouvernement d’établir un rapport : 

a. illustrant notamment les catégories de personnes touchées, leurs formations, leurs 
situations familiales, ainsi que le genre d’aides dont elles sont bénéficiaires. 

b. sur les moyens existant ou à mettre en œuvre pour sortir le maximum de personnes 
de l’aide sociale en leur permettant d’acquérir une autonomie financière.  
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